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Devenir miséricordieux : Naître d’en haut… 

Avec l’évangile de ce jour, dans l’échange entre Jésus et Nicodème, nous décou-
vrons un aspect impressionnant de la miséricorde divine, car, par l’affirmation de 
Jésus, nous sommes contraints d’adhérer par la foi en la nécessité du don de l’Esprit
-Saint pour « naître d’en haut »¹. 

En ce temps de Pâques, après avoir médité sur la Passion du Sauveur, du Fils de 
l’homme, qui a été « élevé de terre »², l’heure est venue de passer à l’action. Nous 
pouvons dire que l’heure est venue de mettre notre foi en cet homme-Dieu qui a 
été mis à mort sur la Croix en expirant le « souffle de Vie » puis , qui est ressuscité 
d’entre les morts… c’est-à-dire qui a redonné à son corps « le souffle vital » qui est 
« l’Esprit qui planait sur les eaux »³ au temps de la genèse… 

L’Esprit-Saint est à l’œuvre en toutes circonstances de l’action de Dieu… que ce soit 
dans le mystère de l’union trinitaire entre le Père et le Fils ; que ce soit au moment 
de la création de l’univers visible ou au moment de la création de l’homme, mais 
encore au temps des patriarches et des prophètes, l’Esprit divin est à l’œuvre ; que 
ce soit au temps de la re-création par l’Incarnation du Verbe en la Vierge Marie, ou 
sur les routes de la Terre-Sainte, quand Jésus prie son Père pour la résurrection de 
Lazare ou pour bénir les pains et les poissons, l’Esprit-Saint, qui unit le Père et le Fils 
qui ne font qu’UN, est toujours à l’œuvre ; que ce soit sur la Croix ou au soir de la 
Résurrection, l’Esprit-Saint est donné par Jésus pour que les péchés soient pardon-
nés ! En cela nous découvrons combien l’œuvre de Dieu est une œuvre de Miséri-
corde permanente par l’action permanente des trois personnes de la très Sainte 
Trinité….  

Si donc le baptême nous « fait mourir au péché », il n’en reste pas moins vrai que la 
vie, qui est initiée en nos âmes, a besoin de se fortifier, de s’affermir, tout comme 
notre corps, notre âme ou notre esprit… L’éducation que donne les parents est le 
moyen nécessaire à tout enfant pour devenir  autonome  ou capable de vivre par lui
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 -même… Nous savons combien les enfants ont besoin de l’amour paternel et mater-
nel pour croître de manière équilibrée… et l’Église a donné un nom à cette réalité : 
« la cellule familiale, fondement de la société est appelée église domestique » où 
toute la vie humaine se développe…, mais l’amour qui s’échange entre les membres 
de la famille est invisible et pourtant, s’il manque, la cellule fondamentale de la so-
ciété est malade…, douloureuse expérience de notre société, douloureuse expé-
rience des parents et des enfants… Afin que l’amour ne manque pas, il y a un don 
de Dieu que sur lequel nous pourrons méditer : le Mariage !  

Cependant, en ce jour, nous allons méditer, sur cet amour invisible qui nous fortifie 
dans la grâce de la vie nouvelle qui est donnée par le baptême… être né d’en haut, 
ne suffit pas, il faut naître de l’Esprit nous dit Jésus, et cet Esprit a été donné à la 
croix, au soir de Pâques et à la Pentecôte : « Je vous enverrai l’Esprit-Saint qui vous 
enseignera tout »⁴… C’est donc de l’Esprit-Saint que nous avons besoin pour par-
faire, affermir et fortifier le baptême… Un don de Dieu reste donc gratuit même s’il 
est nécessaire !!! Dieu se penche sur notre faiblesse et nous donne tout, même la 
participation à ce qui le fait être fort en amour…. Puisque l’Esprit-Saint est le 
« principe d’unité » au sein de la Trinité, c’est-à-dire qu’il est le « ciment » qui fait la 
« famille divine Père-Fils-Esprit », l’Esprit-Saint maintiendra l’union du baptisé avec 
le Père-créateur dans le Fils-sauveur ! Le catéchisme dit que la « plénitude de l’Es-
prit ne devait pas rester uniquement celle du Messie, elle devait être communiquée 
à tout le peuple messianique. A plusieurs reprises le Christ a promis cette effusion de 
l’Esprit , promesse qu’il a réalisée d’abord le jour de Pâques (Jn 20, 22) et ensuite, de 
manière plus éclatante le jour de la Pentecôte (cf. Ac 2, 1-4). Remplis de l’Esprit 
Saint, les apôtres commencent à proclamer " les merveilles de Dieu " (Ac 2, 11) et 
Pierre de déclarer que cette effusion de l’Esprit est le signe des temps messianiques 
(cf. Ac 2, 17-18). Ceux qui ont alors cru à la prédication apostolique et qui se sont 
fait baptiser, ont à leur tour reçu le don du Saint-Esprit (cf. Ac 2, 38). » ⁵ 

Par ce don divin nous devenons une communauté fondée sur la foi en Dieu, non 
seulement en un Dieu unique, mais en un Dieu qui est Trinité de Personnes fondée 
sur l’union d’Amour infini… Ainsi, nous devenons semblables à Celui qui nous a 
sanctifié. Puisque le Verbe (le Fils de Dieu) s’est fait homme, il est sorti de Dieu, 
pour venir « annoncer la Bonne Nouvelle » ou « la miséricorde » aux hommes ; ain-
si, après le don de la vie nouvelle, étant fortifiés par l’Esprit qui est dynamisme divin 
comme le vent qui traverse les espaces, nous devons sortir de nous-même pour 
laisser cet Esprit de Dieu poursuivre son œuvre au cœur de notre monde  ! La com-
munauté ainsi fondée devient à son tour missionnaire et œuvre pour que Dieu soit 
connu et aimé, mais aussi pour que l’humanité devienne un champ d’actions miséri-
cordieuses. Le catéchisme dit encore à ce sujet : « le lien des baptisés avec l’Église 
est rendu plus parfait, ils sont enrichis d’une force spéciale de l’Esprit Saint et obligés 
ainsi plus strictement à répandre et à défendre la foi par la parole et par l’action en 



 vrais témoins du Christ »⁶. 

Le Youcat au n°203, prend un exemple « Quand un entraineur envoie un footballeur 
sur le terrain, il pose sa main sur son épaule (en dehors du temps de confinement…) 
et lui donne ses indications. C’est ainsi que l’on peut comprendre la confirmation : on 
nous impose les mains, et nous entrons sur le terrain de la vie. Grâce à l’Esprit-Saint 
nous savons ce que nous avons à faire. Il nous a motivés dans tout notre être, et ce 
qu’il nous demande tinte à nos oreilles. Nous sentons son aide. Nous ne décevrons 
pas sa confiance et nous ferons tourner le match en sa faveur. Il nous suffit simple-
ment de vouloir, et de l’écouter ». 

Le signe sensible qui donne cette grâce (onction du saint chrême sur le front, faite en 
imposant la main et par les paroles : «sois marqué de l’Esprit Saint, le don de Dieu »)  
est appelé sacrement de Confirmation ou Chrismation.  

Nous le voyons, le signe est tout aussi simple que pour le baptême. La simplicité des 
gestes ne peut faire oublier la grandeur du don de Dieu et l’immense miséricorde du 
Seigneur. Car si au temps du péché originel, l’être humain a refusé d’écouter l’Esprit 
divin pour se laisser séduire par le mensonge du démon ; en notre temps l’Esprit-
Saint nous est donné de manière permanente. Il nous illumine, nous fortifie et nous 
sanctifie pour tous les âges de la vie, alors n’attendons pas pour le recevoir… l’âge 
qui est indiqué par l’Église est celui de la « raison » c’est-à-dire l’âge qui permet de 
discerner entre les choses profanes et les choses divines ! L’Esprit-Saint qui souffle 
n’attend qu’un acte de foi pour être reçu dans les âmes… Si cette année, à cause du 
confinement, cette célébration communautaire sera reportée, il n’en est pas moins 
important de proposer autour de soi de recevoir ce don divin afin de Vivre en pléni-
tude la grâce du baptême… pour être affermi, illuminé et sanctifié en toutes circons-
tances de la vie. C’est dans cette dynamique que l’Église demande aux fiancés d’être 
confirmés pour se marier, mais aussi aux jeunes qui veulent s’engager dans la vie 
religieuse ou sacerdotale … comment discerner en vérité, comment prendre une 
décision avec certitude si l’Esprit qui apporte « croissance et approfondissement de 
la grâce » du baptême n’est pas reçu ? 

Saint Ambroise de Milan disait : « Rappelle donc que tu as reçu le signe spirituel, 
l’Esprit de sagesse et d’intelligence, l’Esprit de conseil et de force, l’Esprit de con-
naissance et de piété, l’Esprit de la sainte crainte, et garde ce que tu as reçu. Dieu le 
Père t’a marqué de son signe, le Christ Seigneur t’a confirmé et il a mis en ton cœur 
le gage de l’Esprit (S. Ambroise, myst. 7, 42 : PL 16, 402-403). » 

 

Au terme de cette « méditation » je vous invite à renouveler chaque jour la puis-
sante action de l’Esprit-Saint en lui confiant toutes vos actions, toutes vos pensées : 
« viens Esprit-Saint en mon âme »… Rien ni personne ne peut nous empêcher de 



 prier avant une rencontre, avant un entretien, ni même de confier à l’Esprit-Saint 
la conversation en cours…. Si donc l’Esprit-Saint est comme un feu ou un souffle, 
demandons-lui de nous embraser de sa force transformante, et comme l’a deman-
dé le pape François aux jeunes de « faire du bruit »; que le vent de l’Esprit Saint 
fasse du bruit dans nos styles de vie… ainsi que sa puissance de miséricorde de-
vienne visible, sensible, audible à notre société qui a peur de la Charité qui conduit 
à agir pour le bien de l’autre en toutes circonstances… C’est l’Esprit-Saint qui ,tout 
au long des siècles, a suscité chez des hommes et des femmes de nouveaux modes 
d’actions et de vie pour que la Miséricorde Divine ne soit pas un vain mot. Quelle 
œuvre de miséricorde va jaillir de notre cœur ?...  

       Père Gilles Pelletier, sv 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sainte Mère Teresa, Beyrouth 14 août 1987 

 

Intentions de prière 

Prions pour le Père Moret qui vient d’être hospitalisé. 
Prions pour Chantal Cavroy, dont la santé s’améliore. 
 
 
 
¹ Jn 3, 7b 
² Jn 3, 14 
³ Gn 1, 2b 
⁴ Jn 13, 16 
⁵ CEC 1287 
⁶ CEC 1283 LG 11 


